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Aimé GIRAL
1895, Perpignan – 1915, Suippes

Joueur de rugby, fantassin

Fils de boulanger, Aimé Giral a d’abord espéré devenir architecte avant de se consacrer pleinement 
à sa passion sportive, le rugby. Champion régional à 15 ans, capitaine de l’équipe II, il intègre 
l’équipe première de l’Association sportive perpignanaise, ancêtre de l'Union sportive arlequins 
perpignanais (USAP), à dix-sept ans seulement.

Le 3 mai 1914, c’est l’apothéose à Toulouse. Tétanisée pendant une heure, l’ASP joue le tout pour le 
tout et à deux minutes de la fin, Aimé arrache d’un magistral coup de pied le premier Bouclier de 
Brennus de l’histoire de l’ASP en transformant l’essai de son capitaine Felix Barbe. À deux minutes 
seulement du coup de sifflet final, Perpignan passe devant au score, 8-7. Aimé n’a que 18 ans, il n’a 
pas encore passé son bac. On lui prédit le plus radieux des avenirs sportifs.

Après la finale, il dispute le concours de l’athlète complet organisé par un magazine sportif qui 
comprend des épreuves de course, lancer, saut, corde lisse, haltérophilie et natation. Avec le 
matériel et la piste cendrée de l’époque, Aimé Giral court le 100 m en 11 sec 4 (le record du mode 
est alors à 10 sec 6), il passe 1 m 55 en hauteur et lance le poids à 8 m 37. Il termine 2e de la zone 
sud et se retrouve qualifié pour la finale prévue le 2 août 1914 à Paris, mais qui n’eut jamais lieu.

Aimé Giral, aspirant à la 6e compagnie du 80e régiment d'infanterie de Narbonne, est blessé d’un 
éclat d’obus et meurt de ses blessures, le 22 juillet 1915, à l'ambulance de Somme-Suippe dans la 
Marne. Six autres de ses coéquipiers d’avant-guerre seront eux aussi tués lors de la Grande Guerre.

Le stade de Perpignan dans lequel évolue l'équipe de rugby l'USAP porte aujourd'hui son nom.
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